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S Tientsin et Feiping se trouvent 

dans une situation dangereuse par 

site de combats entre Chinois et JE 
Japonsis, les froupes britanniques | 
poste. dans ces deux villes pren- | 
dront des mesures défensives, 


pertes de vie causées par l'inondation 
dans la vallée de la Republican River. 


député libéral de Vancouver, à déis- vent dés Ursülines de Québec, vient 
ré, de retour d'un voyage eñ Añgie- | de mourir dans la 69ëme année de 
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le gouvernement canadien laissait lés | bojitiques. 


en produisant, par des croisements, 
choses aller de mal en pis, sans tA- 


une abeille qui pourrait piquer, mais 
qui ne pique pas On vient de bien 
des lieues à la ronde pour voir 
Brown, parmi ses 25,000 pensionnai- 
res, des abeilles qu'il place dans sa 
bonté, ses oreilles, et dans ses -vé- 
tements J1 y à 12 ans que, fatigué 
te me fare piquer, jai commencé 
ces croisements, dit-il, mais, au dé- 
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. .jque le pouvoir fédéral empiète sur lès 
| droits de in province et que seule la 
province à le droit de décider si les 
dettes dues à elle par les cuitiväteurs 
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rat pour sidér à combattre lé 
fému Le Mahatin à déclaré que, 
puisqu'il préché écntre la violence, 
11 préférerait Modrir que dé tuer un 
rat N'a recoinmandé à ses adhérents 
ls stritte clsertance des règles de 
Phystène Pour prévenir la pri 
des rats mais À | que 
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aux examens de 
M'Université de Montréal, section des | les points de vue. Un 
“’Bciences sociales, économiques et po- | breux avait répondu à qui 
. : Ntiques. leur avait été fait d'aider les enfants 
vingt-neuf | pauvres de nos écoles. Et, comme le 
candidats au concours, éhoisis nâtu-| disait si bien Mgr Jubinville en re- 
mutellement parmi des sujets d'élite. rmerciant les artistes, cette soirée fut 
A est très opportun, eroyons-nous, | un vrai régal musical; personne n'a 
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tant plus que la réputation des ar- 
te année par des anciens élèves de | tistes qui étaient au programme 
pafotre Coliège Elles sont une preuve | n'est plus à faire. Nous leur sommes 
pour ceux qui veulent réfléchir, mé- | infiniment reconnaissants d'avoir st 
généreusement fourni leur concours 
formation donnée dans cette | au profit de nos oeuvres. 

prépare efficacement aux Nous tenons à remercier aussi tous 
ceux qui ont aidé au succès de cette 
sujet de fierté ksoiréé, et en particulier, les jeunes 
Eclaireurs qui -pous ont été d'un 

grand secours. : 

+ ——— 2 2h 0—— 

En l’honneur de Sainte 


Jeanne d'Arc 


Le Cercle Sainte Jeanne d'Arc de 
Saint-Boniface remercie. sincèrement 
lés personnes qui ont assisté à la 
sainte messe qui a été chantée ven- 


et Messieurs les chantres pour avoir 
rehaussé là cérémonie par les beaux 
cantiques et la belle musique qu'ils 
nous ont fait entendre. Nous tenons | 
aussi à remercier les jeunes- Guides 
ide la Compagnie Jeanne d'Arc pour 
avoir assisté en si grand nombre à 
la sainte messe et y avoir fait la 
communion en l'honneur de leur pa- 


| tronpe. Nous souhaitons de tout 
a coeur que sainte Jeanne d'Arc les 
es prix plus protège et les bénisse. 

* 235, rue Main Tél 92 71 La SECRETAIRE. 
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à Er Retraite fermée 


C'est le 4. juillet hu soir que s'ou- 
vriront les exercices annuels de la 
retraite fermée de la Maison provinci- 
ale des Soeurs Grises. Un appel pres- 
sant est fait aux jeunes filles sérieu- 
ses qui désirent faire provision de 
forces surnaturelles afin de pouvoir 
lutter plus énergiquement contre les 
dangers qui menacent leur foi Cet 
appel est fait. d'une manière toute 
particulière à celles qui veulent pren- 
dre la décision d'un état de vie, Le 
R. P. Faure, SJ. est le prédicateur 
de la retraite. à | 

Conditions, $225 Les externes se- 
seat reçues par. arrangement préala- 
ble 


paré 


NB-—1.,La Réunion mensuelle a 
leu ce mercredi, 5 juin, à 7 à 30 du 
soir.  L'absolution générale de.FAs- 
cension s'y donnera, matin et soir, 
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chap. XIV et Ozieri, 1861, p. 310). 

Espérons qu'à Saint-Boniface le 
grand habit s'introduira tout douce- 
ment dans nos assemblées. 
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Le 31 mai, Son Ex. Mgr Yelle con- 
férait, dans la chapelle, 
niers ordres mineurs aux PP. 
doin, Grondin et 
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Rien de Semblable depuis des-années! 
…, Nouvelle d’une importance extraordinaire pour tout propriétai- sr ; 
re de maison. . . tout gérant d'hôtel ou de maison à apparte- 
ments! Matelas “Simmons” renommés partout pour leur eon- 
fort scientifique et leur durée. . . à des prix d'économie de 1-5 
AA : : 


reste de la marchandise à écouler. 


Prix régulier, $15 
. Prix régulier, $2Q 
Prix régulier, $25 
| Prix régulier, $32,50  Pri* de vente" $22:55 
net Prix régulier, $35 
| Prix régulier, $42,5Q Prix de vente $29%5 Fes 


Récouverts en Damas importé de qualité, dessins discontinués 
© Ressorts intérieurs de type supérieur. 
+ ‘Botds roulés et bordés, ventilateurs de côté. © 207 et 312 ressorts en spirale, très forts. 
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Prix de vente #1 0-25 
Prix de vente a 5-00 ME : 
Prix de vente me -$19-°5 Ÿ 


Prix de vente $24*%5 : | | 


© Doublés en feutre doux épais. 


Voyez nos Vitrines d’'Etalage! 
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Miles Dorothée et Flore Toupin reconnus bons, sous le rapport g Res he . 
sont parties pour un voyage d'un de la conduite et de la mora- 
lité; ' " 


d) I! doit être assuré de trouver 
À son arrivée en France des 
personnes pour -le récueillit, 
lui prêter aide et assistance 
et lui procurer du travail où 


300 Messes 
par Année 


Missions Africaines 


Comme suite aux demandes de 
renseignements que nous avons . r€- 
çues et afin d'en informer nos Com- 


il 


4 
ROLL 


TE 


ï 


int 
ï 


À 


iron d'un bleu intense. Et tout près 
c'étaient les bateaux, les remor- 
queurs, les barges et la nuée frêle 


changeant que de rares paroles, tel- 


bateaux allumaient leurs feux,et de 
leurs cheminées ys'élevaient des tor- 
sades épaisses. 

Soudain un sifflet strident retentit, 
couvrant tous les bruits de son va- 
carme, et se répercuta au loin sur 
le fleuve. C'était un grand vapeur, 
entièrement blanc, immobile au pied 
de la place Jacques-Cartier, qui ve- 
nait de lancer ce rauque appel. 

» — Ah! fit Arthur Limoges, c'est 
le bateau de Québec qui part. Nous 
allons le voir démarrer. 

— Ca va me rappeler, dit la jeu- 
ne fille, la fois que je l'ai pris pour 
aller au pèlerinage. 

s En effet, le vapeur s'ébranla pe- 
à ” samment et, traçant une longue 
‘ courbe, il vint passer au devant 
d'eux, leur exhibant ses ponts que 
les passagers garnissaient comme de 
minuscules poupées, ses “luyaux”, à 
bandes noires et rouges, les rangs 
superposés de ses cabines, et. lais- 
sant derrière lui un double sillage 

d'eau snulevée et de fumée noire. 
— J'aime à voir partir les bateaux, 

coûfia le jeune homme. 

— Oui, c'est bien amusant, dit- 
elle, On s'imagine partir soi-même 
A ce moment une des dragues im- 
menses ancrées silencieusement à 
quelques arpents de la rive agita 
dans l'air son long bras Ils virent 
« tourner les engrenages: la pelle for- 
,midable hésita, balançaht ses tenail- 
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n'a pas le temps d'aller se changer. 
lis s'atardèrent quelque temps 


encore à suivre le bateau de Lon-| 


jour séduisant, se pressaient en fou- 
le, circulaient, le panier au bras, en- 
gageant avec les fermiers des mar- 
chandages plus vifs, plus éloquents 
que d'habitude. “Comment! le beurre 
à trente-cinq sous!” Cela se disait 
avec chaleur, presque avec émotion. 
Le fermier répliquait que les vaches 
avaient ‘vélé tard, que le lait était 
rare; minis le beurre, dame, était 
pareil. “Goûtez, si ce n'est pas de 
l'amande!" Et on s'entendait, on pa- 
yait en riant, on se souhaitait au re- 
voir. D'autres entouraient les étals, 
lavés et grattés de frais, où parmi 
les branches de sapin trônaent les 
gigots écarlates et le: côtelettes ro- 
ses, autour d'un cochonnet couleur 
de crème arborant à sa queue une 
touffe de persil. Et il semblait aux 
deux jeunes gens que tout ce mou- 
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un petit caneton, tout en duvet blond, 
mais, tout petit caneton. Vous savez, 
avec de petits yeux noirs, en tête 
d'épingle ? 
Et c'est mon caneton. Il a une as- 
siette pour lui tout seul, et ne man- 
ge que des mets de caneton. Il re- 
devient petite fille, quelquefois, à 
l'heure des remèdes, et refuse, mais 
un caneton, Ça ne parle pas, -ou du 
moins, Ça ne dit jamais non, alors! 
Ce raisonnement vainqueur, aidé 
de quelques éncouragements au su- 
jet de sa guérison prochaine a vite 
fait de le convaincre, et le caneton 
boit tout, ce qu'on lui offre. 
Peut-on résister aux grands yeux 
implorants, à la petite voix qui de- 
rmande: bérce ton caneton?.…. Je ne 
crois pas, et si ce petit canard ne 
guérit pâs, ce n'est pas faute d'être 
tien soigné. 

Mais c'est le soir, surtout que le 


vement, toute ceite vie étaient 1a/ travail est grand, et, naturellement 
pour eux, pour leur servir d'amuse-j'est la grande soeur Lily qui fait 
ment et de spectacle. Ils firent plu-|0fficé de maman. C'est elle qui conte 


sieurs fois le tour du marché, s'in- 
téressant à tout, examinant tout à 
loisir. Enfin ils s’arrêtèrent à l'en- 
trée de la rue Friponne (dont le nom 
les fit rire aussi), indécis quant à la 
Prochaine manoeuvre. 

A ce moment, la cloche de la cha- 
pelle de Bonsecours se mit à tinter. 
Ses sons s'égrenèrent,. familiers, par- 
mi les timbres secs des fers sur les 
pavés et les bourdonnements de la 
foule. Ils levèrent les yeux et la vi- 
rent s'agiter dans sa tourelle, lan- 
çant avec ses notes des reflets de 
soleil joyeux. 

— Une idée, dit la fille, 
voir l'église une minute. 

lis y furent en cent pas. Ils péné- 
trèrent sous ia vieille nef après s'être 
signés d'eau bénite, et s'agenouillè- 
rent dans un banc. Même ici le prin- 


entrons 


les ballantes, puis elle plongea ver-|temps régnait. Une atmosphère d'en- 
ticalement, faisant jaillir des casca-|cens et de cire emplissait les arches 
des vertes. On sentit en dessous de | comme une émanation de fleurs et 


l'eau la lutte sourde du monstre con- 
tre les cailloux et la glaïse, scandée 
par la vapeur haletante. Puis le croc 


remonta, ruisselant d'un liquide jau-|dorures de l'autel 


de miel nouveau. La nef d'argent de 
l'ex-voto se hérissait d'éclairs sous 
l'ardente splendeur du dehors. Les 
luisaient comme 


nâtre, obliqua vers la roue voisine | autant de flammèches. De larges 
et, desserrant les dents, lâcha d'un |trainées jaunes et rouges tombaient 


coup son amas immonde. 


des vitraux peints sur les coiffes 


Elle. en a une mâchoire, celle- | courbées des dévotes. La saison neu- 


là, dit Arthur; quelle bouchée! 


me, remarqua la fille. 


ve envahissait le sanctuaire, fraterni- 


Un pauvre déjeuner tout de tit sait avec ses effluves mystiques. Le 


même Dieu semblait s'incarner dans 


Et ils restèrent longtemps à sur: |les rayons et dans les rites; la mes- 
veiller la drague, pendant que sur le |se qui commençait (prenait l'air d'un 


quai le mouvement, le bruit, le trans- | hymne au soleil. Les deux amis ne 
port, des caisses et des rails, le char- | bougeaient pas, saisis de cette exta- 
gement des cales, le heurt des trucks | se flottante, baignhés et comme noyés 
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les histôires dans lesquells il est tou- 
jours question d'un caneton très sage 
et très doux, fort obéissant aussi, et 
qi se laissait mettre des mouches de 
moutarde sans crier, sans pleurer, et 
qui buvait son sirop sans rien dire. 


Ce canéton, uné fois guéri, faisait ! 


toutes sortes de choses, attendait le 
printemps pour aller à la campagne, 
enfin, un programme si merveilleux 
… que la petite fille s'endort, toute 
souriante, le mal chassé par les mots 
berceurs. 

La brusquerie n'a jamais sa rai- 
son d'être, près des petits enfants. 
lis sont plus doux, plus affectueux, 
s'ils ont l'habitude des caresses et 
des paroles à la fois fermes et ten- 
âres. 

Avec les tout petits, la douceur 
s'impose. Un enfant intelligent com- 
prend beaucoup mieux et a plus vite 
fait de mettre en pratique ce qu'on 


ob- 
Le remède est bu, l'application 
faite, on s'endort, bien calme, et 
tout est joué. On se hâte ainsi 
la guérison, qui ne peut qu'être faci- 
litée par l'atmosphère de calme et 
de douceur qu'on tient autour du 
tit malade, 
Et que faut-il, pour arriver à 
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fection des haies, partout dans les 
provinces de la Prairie. I] n'y est ce- 
pendant pas indigène, On l'a fait 
venir de l'Asie. II s'est bien acclima- 
té dans nos régions: il prospère dans 
tout l'Ouest canadien. On 'l'empiloie 
beaucoup en massifs autour dés ha- 
dent redoutable aux animaux, sans 
leur être sérieusement dangereux. 

On l'a recommandé de même com- 
me plante d'abri en association avec 
les saules et surtout certains saules 
importés de Russie. 

Le Caragan a été noïnmé populai- 
rement Pois de , Sibérie. Par ces 
mots on désigne s0n pays d'origine 
et aussi ses ressemblances avec des 


Ê +5 
MIT 


È 
#FÉ 


É 
8 
F 


pouvant faire une forte réserve d'ali- 


FE 
H 
1! 
il 
1; 
ATOM RILEETETRMEETI CIEL 


SRE 


ÿ E 


Mes av 


Gi 
= 


UE 


HE | 


encore | "7®s P fenêtre où 11 
men aiténtien 
voisse, à | dit SAN 


d 


in 


comme couvercle. 
à les  sépales. 
les sépales 
Pr en à ul-même sen Acéjistes | mois de : 1 
Cul. fret honneur à leur habile mat-|te de le voir, Monseigneur, car je 
Eueur montrèrent que, dans l'art|l'aime et vous aussi. . +! 400 
nos jeunes gens de la cam-| Votre petite-fille, 4 
La fermiers pour la plupart, ne Marielle MOREAU, 4 
plus voyante se laissent pas dépasser pér ceux Grade III Ës 
On ia dit papilionacée. En effet, re-| ‘ui onteu l'avantage d'étudier à! . Éd , é 
gardes de face une fleur, en sa po- | fond les’ règles de la rhétorique. En Bonnes petites camarades ! 
sition normale, vous vous imagine-|"® mot Ce fut un succès sans précé-| ge Mon éncle dit que chaque (}Ù 
rez voir un papillon ;puéé sur un eup- dent, qui Bt l'étonnement de nos dis | {is qu'il vient, il me trouve embels 4. 
pôrt invisible, les ailes relevées. | ‘née vintaurs L'or NP VF tRR 
corolle du Caragan renferme comédie exécutée x siuÿ 
plisieurs pétales très ftérents lee |vant-gnrdistes dérida l'assistance et| Ouen RTE É 
Convainquez-vous-en | révéla chez plusieurs de nos jeunes té) 
pérsonnelle. [un talent d'artiste peu commun. Les] Cher le marchand de musique | [A 
soigneusement | Parents étaient ers de leurs enfants Susette—Monsieur, je viens cher- À 
importat dans | °t ils avaient bien raison de l'être. cher un morceau memes, fe te 
Vous Térra- |rection du Dr J.-B. Cloutier rendit] Le marchand. —: Voulez-vous un 
tait de deux |2vec brio trois chants. canadiens. | "°cturne ? F3 
parties faisant angle. Sa partie 6-| Nous en félicitons M. le Docteur et Suzette—Oh! non, maman ne joue }. 
toit ae cache sou le vert du calice. | les artistes, et sous espérons qu'is|du piano que dans in journée. ve 
Eee eine TT le à rs |. que ee DEN 
tués sur les côtés de la fleur sont Grade X. Oscar.—Je ne le sais pas! Jufien, 
les ailes de ls -cotolle. Ils sont très Rs mais regarde dans le journal qué : 
et se: räbattent  aiséinent, me, pme EN eh D CARE 
parce : sont rétrétis et minces à 3 ulien. — C'est inutile, ce joutnal 
Les deux autres pétales, séparés a] Vous devez bien croire que votre Le saviez-vous? 
leur extrémité: Ils forment ls carède | lin ou qu'elle ne vous aime plus? |élastique. André, citez-moi. quelque 
de la fleur, Il est facile de les rabat-| Mais non, vous ne le croirez pas 
tre comme les Ailes, car ils s'ainincts- | l°n£temps, me voila! Je viens vous 
sent sous les.sépales. On les dppelle| raconter loutes sortes de bonnes 
pétales inférieurs, tandis que les a1-|Chosés et vous dire un peu le sujét 
les sont les sépales latéraux et r'e-| de notre silence. C'est que nous pré- 
tendard forme l'unique pétale supé- | Parions 5 mal une belle s6- 
rieur. Aïnsi les divers pétales, dans | "nc, piles 
la fleur du Caragan, se ressemblent | fuite. 
peu: et- sa corolle est dite irrégulière. | J'étais 
Le calice et 1&.\corolle, le premier, | utres 
comme une rugueuse, le | Cécile. . yet, 
la fleur, c'est-à-dire l'androcée et le | *PPOrté. 
plu. que vous obmerveres Gone oo. | Oh! que Saint-Adolïphe est beau 
les pétales d'une fleur et à l'aide de|leurs Plus joyeux chants. Le matin, 
ciseaux fins, vous avez enlevé ia plus | dès notre réveñ, nous les entendons 
grande partia du calice. Que vous|SAZouiller. Vous comprénez que cela 
reste-t-fl au bout du pédicelle? Les |met la gaieté dans les coeurs des pe- 
organes principaux de la fleur: l'an- | tites filles: aussi sommes-nous joyeu- 
drocée et le pistil qui accompagnent | ‘5 toujours. Il y a un beau rouge- 
les nectaires. gorge qui est venu faire son nid tout 
‘ près de l'escalier de. notre classe, 
4 ARMES :e4- chemins dans une touffe de lilas. Nous fai- 
ous faire peurs D denite mme, [#9 bien attention de ne pas le dé- 
’ signe 
ment l'ensemble des étamines d'une À 
fleur. Dans le Caragan les étaminés | à (ous de Dotlard. Ex à y a une 
elles ont soudé leur flet en forme de | neaiqne Quel dommage s* 
gouttière aux bords très rapprobhés.|S. Supérieure nous l'ait dit si 
la fente longitudinale de cette gout-| gi ,ous saviez le plaisir que 
We aan pères, Péparées les Unes lg jeux et nous avons de bonnes 
autres. ses à manger. Pour vous consoler, je Le 
Pistil vous écrirai pour vous raconter tout E: 
C'est la partie céntiäle de la fleur.|ce que nous avons fait, n'est-ce pas À 
Les dix étamines lui font commelque vous serez contente? é 
une troisième ‘enveloppe.  Détachez| De gros-becs d'une petite amie qui 
celles-ci du réceptacle. Vous aurez | vous aime beaucoup. À 288 su 
fnis à nu l'ovaire, 
en ébauche. Parfois 
ce on peut voir 4 es ° FA 
relevé, et s'appelle e br 
FA mere PS EVITEZ LES DESAPPOINTEMENTS j 
og <a ni ———— —————— —— mA 
one “POURQUOI S'EXPOSER AU DE- 
du pistil en-dessous SAPPOINTEMENT AVEC UNE . 2e 
eg neo POUDRE A PATE DOUTEUSE? 
D dus at AVEC MOINS DE 1 DE ”. | 
Jes 10- vous 
Aù be- 
examinez plusieurs fleurs de 
: façon. Æ... 
_— 02m 0 


avait 4 
le peryice nu La mes- Far 
l'abbé 1 uré de Flir ë 
Fion. Lelté, C. Marins eco — 3 
prepait le cf au cis M. | is 
Louis Bonin était très esthné de 1ous DUR | Ne 
ceux qui Font conpu, et 11 inisse le |£ Là 1 
Le 22 mai, de Woodridge, de était embre Qu Bataillon du Pre-|lassemblée accepta joyeusement 1a ae 
2é et d'un peu partout, ôn mier Dépôt de la Saskatchewan €t| nomination ñe notre pasteur com-|! sk 
sun AUX | fêter la jeunesse inearnée dans les Vétérans de la Grande Guerre 28-| me président d'honneur de l'Associa- 2 
Er D AE OR 7 Of NP) GRnI ANNE: Pains Qu Ant DURE A9 PUR PE PARTS l'ion. “si Re ES 4 
$ aussi un _cordial merci de la | buait, avec beaucoup de tâct et de | Lui survivent son père, M F. Bonin, Er 
part de l'ACIC de Sainte-Agathe| grâce, les sourires et les bons mmots|£es boeurs: Mme A. Leblanc, d'Ed- par merci BF TEUTEES Le Fi 
. (4 Gés Ceux qui ont contribué au|} tous ceux et celles qui la compii- | monton, Mme J. O. Hois, de Letellier, Conseil Enr ‘| 54 
. * Eniliant succès de la représentation | méntaient de porter si geñtiment le | Mme Léon Dion, qu Pas, Mme H_ A | - présidente, Mme Georges Guertin: |! | 
Fe ACEJISTE. |charme de -seé vingt printemps! La|Kramier, de Flin Flon: ses frères, Ar-|jpié ! vice-grésidenté, Mme Albert |‘ % 
ÿ nn D cree liste des personnes présentes" serait |tbur, Napoléon gt Edouard, de Fln|Avotte: 2ème vice-présidente, ne | t 5200—53.50 à à 
a # réunissaient dans la ftrop longue si l'on voulait en émumé- | Flon F ; Anna Hamél: secrétaire, Mlle Maric- | t® vs L engraisser— |! : _ , #2 
\ 2 Faro fat gent ge rer tous les noms: qu'il noûs suffise ROUE. Sir © LITE TH Anne s A Hills Mmë l'application des engrais chimiques | Bonnes 5250 -$350 se? once cal hrereumagrh ae +4 
* Le page er + au CU s FORT SAR 7 Henri Tessier; congillères, Mmes|et là ie D ape Lo lieu = | une différence de 5 sous de plus : 
L Jésus et de Marie, pour la procla-Îde Woodridge: et de Fiorzé étaient De Mn ed di mur | 0e CES D'OR Re. d'autres termes celui qui veut com-| Veaux de bouéherte— | 77 : ph. ÉÉ 
| mation des notes de catéchisme à cette fête qui fera certai-|cais” seront Wiehtôt én vacänces, a-| Comité d'étude prendre la formation des boutons | Bôns ét de Choix. $5.00-—S$6.00 Fes © us À 
sommelier époque dans -la vie de Mlle! près un travail des plus satisfaisänt | Mlle Cécile Godard, Mme Arthur|doit bien côtinaïtre également 1a | Ordinaires et moyen _— 9200-9450) Somu Le tonne EE 1] 
: D dt. æ metre _ Lo e agisaoert char dr ogpmonne | edge “es Mnche PR Et ne ne US ot se 'obl Ci” : Fi 
4 _A l'entrée de M lé Curé mi André laissaient la jeunesse tout | trice du cercle, a mis en cireulatio® | ment. ' Une dés opératiois les plus impor-] Bacon ©!" gs6s| (Prix de fai) jm Fa 
fut joué par quatre à leur plaisir: plaisir qui retombait | des billets de loterie pour une pièce! * Comité de Cantine ‘ |täntes dans là condtite d'un jeuné| Bouchers — spte de $i par tete] Sec de 90 livres —_, 5340 ne 
vent: Mlles Simonne sur eux et mettait en leur coeur |d'or dont le tirage aura leu vers lai Mme Arthur Guénette, Mie Héle-| Vérêer Pendänt lés deux où trois Pons" "7" "Nil "© 028) Wie Er. 
pe Joyal, Jeanne Lemoine beaucoup de bonheur! fn de juin Le cercle fait appel, non |ne Saint-Ainant, Mmes Edmond’ De- premières anhées après la plantation, | 7 pesants L ee - 7 
+ dite Tépiét Les mets les plus variés et les|seulément aux membres du -cercie.|smuteis, Alexis Laforme et Herméné-| ©#t 12 bonne éduéation des arbres. |: ; né: Nm Le % 
"cé fut Mlle Noélia Dorge, s délicats fiattaient agréablement | mais aussi à tous ébux qui tiennent | gilde Guénette. _—— ër Truie D EE Pommes de terre du Manitoba— : 
@e XI, qui eut l'honneur de palais les plus. récalcitrants! On |à encouragèr In propagation de no- Programme musical “sil y « uné'partie dù jardin 60 |Trules No 2 $52|See de 90 hr. RS 
tér la Fièine: elle vint s s'armusa tant et si bien qu'on se re-|tre belle langue française pour faire | Déclamation—Le retour P Lemay|ies engrais chimiques peuvent étre | Inférieurs — 93004550). (Detail) : 
L 47 couronne de M leltira aux petites heures du jour, #æ|de cette tombola un succès * Mile C. Bacon employés ” ävantageuserhent, c'est | Yerrats,  $300%400! Sac de. 99 My. ———.- #5 
ae Fevètue dupe belle foge t bien de revenir féter ses] “A la fermeture des classes le 19|Piano-—Jolly Dance . Furze | bien le verger. Les engrais chimiqües É dr da | 
elle alla s'assmoir sur son trôü-| vingt et un printemps l'année pro- | juin aura lieu la distribution dés prix + Mile Yvette Carroll employés en même temps qu'un pail- @ du 
| LP RER ad) d'éset ts ie A cms Ch galere sé ere gr her ar bep D de 
4 ou 1 . parents et amis. Boat , :__ Stanford à 4 
n" frade lui;seryit de dames d'honneur] M le curé, desservant de Salnt- SRE M. 28e at ace _Tagiañco| de fertilité fournis sous forme del, Er GRAIN £A 
.. 2 Labre, se plait # seter le bonbeur| Lé sémedi 22'juin et dimariche 23 Me Patricia Beaubien |furnier: Prix 04 
Nes 2 2 © dèmes d'honneur reçurent au$-| autour de lui. Dimanche, le 26 mal, | aura leu un grand pique-nique sur|Ay piano, Mie Apnette Plamondon t a ri pee 
. # il t une “cargaison” humaine |le terrain de l'église Saint-Vital. Ce |Piano—Peter Sguirrel Dunhiy! Quand on taille des haies il faut! Fi 
si dans son auto, et les conduisait à|pique-nique a été organisé pouf ‘ai- Mile Ermel Carroll sosger à l'avenir et prévoir ee 
Florzé où il devait dire la sainte!der à créer dés revérius pour notre | Déclamation Something Great anpées d'avance. Ne laissez + Le : pe 
Îmesse dans l'école-chapelle de J'en-| Paroisse.  Paroissiens et amis sonl 5 Mile Helen Owens om Ie 4 83% #14 s2% 
droit. Sachant qu'une messe enten- cordialement invités à contribuer au Piano—Allegro Len gr sblherne 0 PM EP : e A 
due est d'un prix infini, M. le Curé| succès, qui de leur travail, qui de Mlle Florence . Brodeur 2» 4 % î 
: æ fait un dévoir de conduire ses|léurs dons, qui de leur argent. Tout | Cantate—Le  Farandoje Mme | #7 1ous D <a + _» 
Chers paroissiens de Saint-Labre Alent bienveuu ét accepté avec recon-|. Labrèque gétation 0 59% ET “1% Fe 
re la mission Filorzé, quand faire ge | naissance.  : - La chorale du Couvent ee LA % 554 TA 55% ki 
peut Nous remercions de cette! Le cofité d'organisation ést prési- | Allocution de M le Curé DoucFs # # k 
délicate attention envers nous. dé par M. Jos. Delorme aveë M Léo! Vive notre Amicale! qu'elle 4 # 
à RSS Ÿ Hervo comme secrétaire-trésorier- Q CANADA! 1 : à 3 # Le £ - » x 4 
d (lignes, une averse continue tombe | ILE-DES-CHENES LORETTE 24 2 2 - 4 
sur la paroisse. Les fermiers jubilent TR D Labs k. 
et s'écrient avec joie: Ah: Ça, ca ya] Notre estimé marchand, M Phi-| Naïssanres durant le mois de mai  ] z £ 
faire pousser “larbe” et le grain!lippe Mondor, qui a fait un séjour | Le dix-neuf: Estelle-Bertha-Sylva- œ% s” Le 
donc! Bün sens de bon sens, comune| d'urie dizaine de jours À l'hôpital, est | Marie, enfant de Thuribe Ross et Léa 2% s 
Minnipes- Mer: | ce va faire au bien cette pluie! Moi, |de retour parmi nous Nous lui sou- | Gauthier, qui eut pour parrain el YF Fi 
F ner . … .. |haitocs une’ prompte guérison. marraine, M Oscar Ross et son €- |27"28! E 
= _ M. ct Mme Georges d'Auteuil son! | ai AGE , 


pouse. 
PRESS Le vingt-deux: Marie-Esther-Ber- 


nice, enfant de Joseph Miazga et de |AISTEReeS 
| Marie-Anne Laurin. Les parrain et Ne. 
| le qu'ils n'ont par revu depuis 50-ans. | marraine furent M Wim Prairie et 

raser Le’ vingt-trois: : Anmpl-tiles-Cus- 


Es 
5 
A 
| 


rad, enfant de Georges Marcoux et 
L'ami-ale St-André Avellin à ter- 


miné son aonée d'activités, mardi le 
vingt-et-un Jai, en présence d'une 
réunion pombrèuse de dames et de Le 
demoiselles - Malgré les événements William Mclougall, soûffrant de 
imprévus qui se sont déroulés durant |très haute pression artérielle, est. à 
cite période et qui ont retardé un!#tivre un traitement à hôpital de 
à fait beaucoup de travail, tant dans! 2% 

le domaine intellectuel, que du côté! (On annonce le très prochäin ma- 
riage de M Guillaume Henri avec 


Pris Spécial au Char 


g pue me 


PELPPrr 
ét Sarex 


üi 


NCiment en gros lot — x k 
morceaux 1Kx6x12 pour faire caisse, wagon capacilé 80 


ER senge AUNMSE Aux vRuNNES 
Benuee (SRNGE AUNNR JUUNR 233 BEAMNE 


Est 
FRE 


ER ges nes 


RSR HSE ARS ARMRE HER *8 


peeeg GARE GUUS JuReSe a SURSANANInNR 


guess seit pue HANNDE (aux euasst 


Dee Mayen Lapeé + 2 2e CN. %e 5 #4 nn 
A À y emmm À À #5 
+ 0 ‘re Lo. #7 
F Sur voie met —— 40: … +. 
x i OPTIONS —WINNIPEG 


DENIS DE La CAMPAGNE ' d'; Le 
2. nm 5% MK si si 

Dr D. R. Jacob Mi Me Hé. HÉASEX E4 

ET: ASSOCIES Emme à —* a A “1% \ “2% u4 ÿ 
7 55444 LAS rt 544} #4 È 

pe “ae ë % - 41 “1% gs 
Gi 2; NOS CAS RUE | D: “ 
à vaut la peine Oeuvre de ” 


me Nes fe:2= cntbecgie d'Ésorane 


Tan ET 
nas tel es LE EEE 3 a | "e ELA Qi 
a s | "E. EHIS à 

DANS . | Tr “à . ji IE fs te ñ + que {LE ol CAL ï 1L 
ARTE E | pu et] air ‘44: | 
bg dns qe - ll NAT mHELE FU 
(il h TER in qui z Mir : + Lit 14} RE. 
Lr jen à HT HIT S | pu salu il fii-üu fi Ka ü 
| is AE 4 M Alt _. His s ti ur IR 
ci ESS M ni 
MATE 24 ju il | O. | THE: = qu ii na} à Le 
mu RTE ARTE lis LE 4114 st L'on pe _ 
jh Hi Née, FH Æ fil 
Lil hi au -s Euci HN il li 
1: ( tn ARE PT BTS ki 1 ab à Hi 
Jun EAN HUB HE LT HAT h 
fu I jh se ER . 
nn Ni ue ul | 1 
de #0) a sa AULRTTÉ il AE it | 
RE sn à sus 
ENTHE MH HET ILIS ui, " RTS Mall HET : 13 
EH MARIE AAARNTE ni AG 
M UE HI ai a UT 
ERURRARE SE dE nt & 4ll 
| si {iv uit ‘ : is) F RRROLEN Er hi de 
LT Hit “Hi ti “hi É 
si LL d s 
ju + É FE 
Du se 5 LE 
Res 8 [|| | 
je , LEA # 
MALE ENT i 
ttl È SE 
|: © 3 HÈÉE 
1E Ets 
IL ALES 


